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;> III- NOTES D’ETUDES 3- SERMONS, N° 432

ET SERMONS

AMOUR DE DIEU

+

AMOUR de DIEU

Son Essence.

Qui habet mandata mea et 
servat ea, ille est qui me di- 
ligit. (a)

Joan. 14,21.

Voilà plusieurs jours déjà que je vous pro­
voque à l’amour de Dieu et je ne crois pas trop bien

(a: première rédaction:) Si quis diligit me, sermonem 
meum servabit, et Pater meus diligit eum et ad eum 
Dernier sermon clôture. Joan. 14,23**

(notes marginales:) Autre sermon : Signes auxquels on 
reconnaît si l’on aime Dieu.
Autre : la Charité envers le prochain l’un des signes 
principaux
Autre : Ordre de la Charité
non diligaraus verbo neque lingua sed et opéré et veritate 
Le psaume 118° le plus long du psautier parle à tous ses 
versets de la loi et des commandements de Dieu et à chaque 
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un seul ici quineHse sente5?9^ aï 11 n'®n ®8t pas 
Charitas Ghriati ureet^nî aTÎ disposé a l’aimer, 
l’amour extrême de JéSs ?hri JV 1 Apotre. la charité, 
l’aimer à lui T^«H-,/3US~Christ 110113 Presse.nousexcite a 
homme dé îoeîl !mour pour amourî Car est.il d’un 
de orendre oh LLa?Gepter toujours sans jamais donner, 
de prendre chaque jour sa place au banquet de la vie cue%oîrrsae^iîrale Maître ^nquet^ de p^eîdrï cha- 
navpr inm-vi aVn 06 SeS i’ienfai'fcs sans nombre sans les 
payer jamais ! Or,^comment se paie l’amour sinonpM.’amour, 
comment se reconnaît le don de soi sinon par le don de 
soi-meme ?

Donc, tous vous êtes résolus à garder à Dieu 
au fond de votre coeur un amour que vous reconnaissez 

lui devoir a tant de titres. Mais quel sera cet amour ? 
Le plus souvent, il est mal compris. Il est des âmes 
qui l’ont, et se torturent sans motif parce qu’elles 
s’imaginent ne l’avoir pas. Il en est des autres qui s’en­
dorment dans une fausse paix, croyant l’avoir et elles 
ne l’ont point !

Que faut-il pour l’avoir véritablement et qu’est 
ce qui suffit ? Quelle est l’essence de l’amour de Dieu 
et à quels signes une âme peut-elle reconnaître si elle 
l’a - Telles sont sous diverses formes les 2 questions 
auxquelles je tiens à répondre :

Je commencerai aujourd’hui par la 1ère; Quelle 
est l’essence et quelles sont les qualités de l’amour de 
Dieu véritable ?

L’amour de Dieu n’est pas, comme pourraient (a) 
le croire certaines personnes simples et dévotes, un 
amour sensible tel que nous l’éprouvons pour ceux que 

instant aussi de l’amour - dilexi - 

(notes marginales barrées:) «ni diligit me, sermonem 
meum servabit
Omni tempore diligit qui amicus est Pro. 17, 17.
Signes de l’amitié de Dieu en nous. Vi_St_Tho4.._liXVI»

O. 498
Ni l’amour sensible ni l’unique amour 
mais effectif et par-dessus tout.
(a: note marginale:) effeetif-Souvesin.-------__ 

pas dans le texte.
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nous aimons sur la tpwa. n achez des âmes saintes et’nlî pe?î arriver à ce degré 
ce n’est jamais, meme chez eïl^16"16?1 a^eatea« mais 
une grâce transitoire- On nlV ! 'm état Pacager, 
cette affection sensible comL*}?^ heau'?0'ip ®ana 
■foi a nr.p poHo slDje’ comme il arrive aussi quelque- 
oersévère don«i ^prSasio^>ce é»out sensible de l’amour 
eS a dienarn TT^ ?lors meme due 1 ’amour lui-meme 
-Pond ne ±au't donc jamais faire beaucoup de
ni pt» ri p» n uceurs extérieures; nous devons en remer­
cier Lieu quand il nous les donne, mais nous tenir tou­
jours a ses pieas dans l'humilité et la défiance de nous-
memes nous souvenant que nous n'avons rien, comme le dit 
1 Apôtre, que nous ne l’ayons reçu, rien dès lors dont 
nous puissions nous enorgueillir, et aussi que Satan sait 
se transformer quelquefois en ange de lumière.

L’amour de Pieu n’est pas non plus, comme le 
pensent certaines gens que le seul mot de dévotion ef­
fraie, et comme, du reste, pourraient le faire croire 
certains petits livres de piété, beaucoup plus remplis 
de phrases souvent que d'idées, et écrits avec plus de 
zèle que de vraie science; l'amour de Dieu (a) dis-je 
n’est pas un amour exclusif, qui nous interdise tous 
les autres.

Au contraire, il nous les commande, et les 
règle, et les engendre tous.

L’Amour de Dieu, ou la Charité, consiste 
à aimer Dieu en tant que Bien suprême, pour lui-meme, 
et nous-mêmes avec le prochain a cause de Dieu.

Je ne dis rien de cette seconde partie de la 
définition sur laquelle nous aurons à revenir un autre 
jour - Je me hâte dfenarriver aux deux conditions essen­
tielles de l’amour que nous devons à Dieu et qui est la 
1ère partie de la définition.

dès

I. Nous devons l’aimer comme notre Bien su- 
nrpme et dès lors d’un amour souverain.
On en d’autres termes nous devons l’aimer a la fois d un 
amour affectif et d’un amour effectif. Entendez bten ces 
deux choses!

2 Nous devons l’aimer pour Lui-même et 
lors a» un amour universel )
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(a: notes marginales:)

Blanche de Castille à St Louis.
" Mon fils, Dieu m’est témoin combien je vous aime, et 
cependant j’aimerais mieux vous voir privé de la vie et 
du beau royaume de France, que coupable d’un péché mor­
tel.”

” Si je ne pèche pas je tombe dans les mains 
des méchants; si je pèche, je tombe dans les mains de 
Dieu qui me perdra éternellement.”

J’aime mieux périr innocente ici-bas, que 
de m’exposer à offenser le Seigneur.”

Suzanne Dan. 13.

Légion Thébaine - Maurice à ; aximien :
” Nous sommes vos soldats et nous vous devons le servi­
ce militaire; mais nous sommes les Serviteurs de Dieu 
et nous lui devons l’innocence de nos âmes. Vous vou­
lez nous faire renoncer à cette innocence - Nous pré­
férons renoncer à la vie."


